
Le Théâtre La Malice s’est installé à Bulle

Culture  L’association a présenté hier sa quatrième saison de spectacles pour enfants.

Spectacles quasi pleins, public fidèle, nombreux abonnés: le Théâtre La Malice a pris ses aises dans le paysage
culturel gruérien. Avec une dernière reconnaissance: La Malice va entrer dès l’an prochain dans le cercle
restreint des utilisateurs privilégiés de la grande salle de l’Hôtel-de-Ville de Bulle.

Philippe Esseiva, le président de l’association Théâtre La Malice, a invité les médias pour présenter sa 4e saison
de spectacles pour enfants: six dates, organisées le samedi à 17 h avec un goûter à 16 h, le tout avec un plan de
protection contre le coronavirus où seuls les adultes devraient avoir à porter le masque. Ils devront se passer du
bar.

La saison commence le 3 octobre avec le seul spectacle annulé en raison du Covid-19 en mars. Il s’agit de
Respire de la compagnie Circoncentrique. «C’est ce qu’on appelle du nouveau cirque. Avec des portées, de la
jonglerie… Une histoire sans paroles, très vivante et drôle», se réjouit Philippe Esseiva.

Ensuite, le 14 novembre sera l’occasion pour La Malice de présenter son tout premier spectacle bilingue. Le
théâtre biennois de La Grenouille jouera Poussière d’étoiles. «Du théâtre pur qui aborde des thèmes d’une
certaine profondeur comme la disparition», détaille le président.

Le 12 décembre, c’est un théâtre musical qui envahira l’Hôtel-de-Ville avec Cheeseboy. «Ça risque d’être drôle,
avec de l’interaction entre les acteurs et le public», confie Philippe Esseiva.

La saison se poursuivra le 16 janvier 2021 avec Moi et rien, des Italiens de Teatro Gioco Vita. «Du théâtre
d’ombres et d’acteurs dans un univers extraordinaire, avec une poésie incroyable», raconte le président. En
février, c’est une adaptation du conte Le rossignol et l’empereur de Chine (nommée L’empereur et le rossignol)
qui sera présentée. Ce spectacle sera aussi joué à 14 h 30 avec une traduction en langage des signes (ouvert à
tous).

La saison se terminera le 20 mars avec Le mystérieux chevalier sans nom de l’association neuchâteloise Doigts
de fée. Un spectacle tout public qui parle du thème «rarement abordé» du genre.

Pour cette quatrième saison, La Malice table sur un budget proche des années précédentes, soit 70 000 francs.
Un quart provient des entrées, le reste notamment de la ville de Bulle et de la Loterie romande. Pour cette
saison, La Malice peut compter sur 167 places dans l’Hôtel-de-Ville (50 en plus s’il ouvre le balcon).

GUILLAUME CHILLIER

Informations et billetterie: www.theatrelamalice.ch


